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Il est évident et du peu qu'il pourrait paraître que ce monde va mal. La réalité, est que 
ce monde s'essouffle en permanence, qu'il n'est que de la vie que nous nous retrouvions 
à rire ou à profiter du peu accessible. Plus encore nous nous sentons contraints de faire 
ce qu'il faut car personne ne le fait à notre place. Il n'est point question de douter de ce 
fait, nous sommes obligés et nous vivons que par de brefs instants glanés ici et ailleurs. 
Plus de plaisir de faire, tout n'est plus que contraintes et nous perdons notre temps en 
futilités.

Alors que nous amène autant de fautes au quotidien, quand il s'agit de comparaison aux 
siècles des lumières où nous pensions à notre bonne humeur. La joie de travailler et de 
participer à quelque chose de plus grand que nous dans une mesure intellectuelle de 
décrire et de comprendre. Tous se plaignent et appréhendent un monde qui ne leur fait 
aucune place, ne leur propose aucune intégration sinon sur un papier dont il faut se 
satisfaire ?

Autre chose, le temps perdu veut être volé; le temps perdu n'est plus acceptable et les 
gens ne sont plus à même que de regarder une télévision qui leur offre un sentiment de 
participer dans une propension délictueuse. Qu'en est-il de la propriété d'avoir servit à 
plus grand que soit ?

Les gens se psychanalysent comme des faux frères dans des mesures erronées, les gens 
calomnient  et  se  rebellent  contre  le  pouvoir,  les  gens  se  mobilisent  contre  les 
possessions en vigueur, les gens ne font plus ce qu'ils font mais participent à un jeu 
télévisuel de hontes et d'aberrations.

La population se voit contrainte de participer à des problématiques qu'elle n'intègre pas, 
la population se voit occulter par des partisans de la bonne parole et ne se fait plus 
entendre, la population se retrouve assis devant un programme de divertissement dont 
elle espère tirer une part de vrai dans l'existence.

Nous savons pertinemment qu'il y a de nombreuses choses à faire pourtant qui ne sont 
jamais entreprises.  Nous nous devons de nous mobiliser  pour prendre en vigueur les 
notions de restaurations de patrimoines, les notions d'entre-aide à la personne, et les 
notions associatives dans la réalisation. Cela paraît une priorité d'un ordre intégrant et 
voire même une source de nouvelle organisation.

La mutation est amorcée et le temps presse de prendre en considération l'essentiel au 
regard de certaines paraissant futiles.


